
Compte rendu réunion du CA 
10 juin 2021      Rédactrice : Marie TOUPET 

Membres du conseil d’administration présents : 

- Vincent Claquin  
- Jean-Marc Corbet  
- Myrtille Dubois 
- Agnès Lecourtois-Denise 
- Claudine Lemonnier 
- Jacques Lemonnier 
- Evelyne Robillard   

- Sophie Sampic                
- Claire Tailliart 
- Paulette Toutain 
- Robert Toutain  
- Marie Toupet 
- Thierry Vallée (trésorier)

 
Excusé : Thomas Hédouin  
 
Pour la saison d’été, on a constaté une baisse de 6 % des d’adhérents, principalement dû à la contrainte 
horaire des couvre-feux. Malgré cela, le système des AMAP a supporté la crise et a joué son rôle de 
soutien à l’agriculture paysanne.  

Retours des producteurs pour la saison d’hiver :  
Sophie Grenier – productrice de fromage de vache : C’est toujours compliqué pour elle en termes de 

volume de commandes pour venir jusqu’au Havre, donc chaque année elle se demande si elle continue 

ou non à livrer ses fromages à l’AMAP. L’année écoulée a été marquée par du stress pour l’alimentation 

des vaches : il n’y a pas pu avoir de stock de foin établi l’an dernier. Son entreprise a toujours 4 salariés.  

Sophie Claes – productrice de produits laitiers et de charcuterie : Des gros problèmes d’alimentation 

également pour nourrir les vaches au mois de mars. Pour la période Covid, le plus compliqué a été le 

stress lié au chamboulement de l’organisation des livraisons. Heureusement, personne n’a été malade 

chez eux. Les collectivités leur ont annulé les commandes au dernier moment, l’an dernier une 

commande de 42 seaux de yaourts à la fraise a été annulé la veille pour le lendemain. Il a fallu qu’ils 

se battent pour que la mairie en paye au moins la moitié.  

Pierre le Rolland – producteur de légumes et d’œufs : le circuit des AMAP a permis de sauvegarder 

leurs ventes lors du 1er confinement où les marchés n’étaient pas autorisés mais ils ont conscience 

d’être très dépendants des AMAP, ce qui est un peu stressant par moment, quand il y a des soucis au 

niveau des AMAP (baisses des adhésions, changement des lieux de livraison, horaires de livraison...).  

Ils réfléchissent donc à créer en plus un point de vente sur place à la ferme. Ils ont obtenu à l’agrément 

sanitaire pour le nouveau centre de conditionnement les œufs. Il reste encore quelques travaux à faire 

pour l’extension de leur poulailler et éviter une coupure au moment du vide sanitaire.  Ils ont toujours 

un salarié issu de Graine en main, ils souhaiteraient pérenniser son poste et pouvoir lui offrir un emploi 

à l’année.  

Thibault Alleaume – producteur de fruits : Il a fait un compte-rendu très poignant de sa situation 

psychologique et financière après la période de gel du printemps.  

Cette année on a perdu 90% des fleurs des pommiers pendant la période de gel du 4 au 15 avril. Toute 

la récolte de pommes de cette année est donc compromise. Cela représente 350 tonnes de pommes. 

 J’ai repris la société de mes parents en 2009, depuis, tous les ans il y a des problèmes climatiques mais 

cette année est particulièrement dramatique. En avril, on a essayé de protéger nos fleurs à l’aide de 



bougies et de ballots de foin enflammés, mais le gel a duré trop longtemps et cela s’est avéré 

insuffisant. Les fleurs des pommes ne se sont jamais remises.  

Au fil des années la trésorerie est partie en fumée au gré des nombreux aléas climatiques de ses 

dernières années (grêle, gel…). Il a fallu investir beaucoup en 2009 à la reprise de l’exploitation 

familiale. Les années étudiées pour faire le plan de développement n’ont pas été représentatives de 

ce qui se passe actuellement au niveau climatique. Mes parents ont dû faire face au cours de leur 

carrière à un seul épisode de gel important, désormais c’est presque tous les ans. J’ai l’impression 

d’être une pompe à fric, pour se mettre aux normes, pour avoir les agréments, pour remplacer un 

tracteur qui tombe en panne. On n’arrive pas à s’en sortir. On a 58 000 euros de dettes à cause du gel, 

des années passées, à cause d’un tracteur qui lâche et qu’il faut racheter au pied levé faute de pouvoir 

suivre. J’ai pris un autre boulot en plus dans un Aldi à côté de chez moi pour éviter de couler. Je ne 

veux pas me plaindre mais là c’est vraiment dur. J’ai sollicité les médias les politiques. J’ai fait une 

demande de calamité agricole, mais je n’en attends rien. Je me sens soutenu, mais je ne sais pas si ce 

sera suffisant pour continuer à vivre de ce métier qui me passionne. Ma femme ça ne la passionne plus 

du tout. On réfléchit à se lancer dans l’agro-tourisme pour rebondir : l’idée serait de proposer des 

hébergements atypiques (tiny-house, logements en containers…) au sein d’un verger. Cela permettrait 

de faire découvrir notre métier et notre environnement et peut être de pouvoir en vivre. On espère 

« rebondir » mais là c’est dur. Sur 10 hectares il n’y a plus que des feuilles. On va se retrouver avec très 

peu de pommes qui seront très grosses. Je ne sais pas si ça vaut le coup d’embaucher des gens pour 

les ramasser. Les poires vont nous aider à tenir un peu. On n’a plus d’hiver plus d’été, donc les aléas 

climatiques vont continuer. En plus, il y a une double peine à laquelle : l’an prochain il y aura une sur 

floraison qui donnera de tout petits fruits, il faudra donc éclaircir et payer des gens pour le faire. 

Je pense créer des Week-end solidaires avec un groupe WhatsApp pour les personnes intéressées et 

disponibles pour aider, même une heure pour ramasser les pommes, aider à désherber pour les 

fraises…. Ça nous éviterait d’avoir à embaucher des gens pour des pommes qu’on n’est même pas 

certain de réussir à vendre. Ce serait du 15 septembre au 15 octobre avec un besoin de 10 à 15 

personnes pour chaque week-end. 

Aide de l’AMAP pour la famille Alleaume – producteur de fruits. 
 Au niveau financier l’AMAP va financer 1500 euros. L’AMAP va lancer un appel à solidarité aux 

adhérents et aux autres AMAP, par la création d’un financement participatif sur Helloasso et par la 

mise à disposition d’une « boite à dons » pour aider le producteur de fruits.  Il faudra également faire 

un article sur le blog pour parler des difficultés de Thibault et des actions menées par l’AMAP.  Nous 

allons par ailleurs communiquer par rapport aux week end solidaire que va organiser Thibault et nous 

renseigner par rapport à notre assurance, voir si elle peut couvrir ce genre d’événements. 

Problème de boite mail.  
La boite Gmail de l’AMAP a été bloquée par l’équipe de Gmail qui considère le nombre d’utilisateur 

trop important. Nous n’avons plus accès à cette boite mail et à l’organisation qu’elle permettait. Il nous 

faut donc trouver une alternative et peut être repenser l’organisation à ce niveau-là, probablement 

payante. La possibilité d’avoir plusieurs boites mails « professionnelles » pourrait permettre de 

décharger Claudine d’une partie de l’organisation et reporter les responsabilités sur les référents. Le 

problème rencontré auparavant était que les référents ne consultaient pas assez régulièrement la 

boite Gmail, ou n’osaient pas interférer avec Claudine. Avec des adresses mails plus personnalisées, 

les référents se sentiraient davantage concernés et pourraient par ailleurs rebasculer les mails sur leur 

boite mail personnelle. Ce fonctionnement pourrait décharger Claudine, mais d’un autre côté, s’il y a 



des manquements il n’y aura pas de roue de secours. Si on adopte le fonctionnement avec plusieurs 

boites mails, il faudra trancher entre l’utilisation du nom du producteur ou du nom du panier. D’un 

côté, l’indication des producteurs permettrait aux adhérents de connaitre leur nom, tandis que 

l’utilisation du nom du panier faciliterait la communication et serait plus aisée à long terme en cas de 

changement de producteurs. Vincent se renseigne sur la question de la boite mail.  

- Contact@le-panier-cauchois.com 

- Panier-de-légumes@le-panier-cauchois.com / Légumes@le-panier-cauchois.com / Ferme-de-

la-hulotte@le-panier-cauchois.com  

 

Déménagement AMAP.  
Pour rappel, la dernière distribution à la fabrique Louis Blanc aura lieu à priori, fin août.  

Nous avons besoin d’un lieu de distribution où les camions des producteurs peuvent accéder 

facilement, avec un espace couvert pour l’accueil des adhérents et la prise des adhésions. 

La mairie ne semble pas au courant qu’il y a toujours un souci non résolu par le déménagement de la 

fabrique Louis Blanc au 1 er septembre : 

- Un accord de principe avait été donné pour le fort de Tourneville, mais les camions ne peuvent 

pas entrer et le passage dans lequel on devait s’installer est un passage pompier donc ce lieu 

ne convient pas. 

- La proposition de distribuer sur la place Brossolette pose problème par mauvais temps. 

Au nom des producteurs et des adhérents, Astrid le Rolland a préparé une lettre à la ville du Havre 

pour soutenir l’action de l’AMAP en vue de l’attribution d’un nouveau lieu de distribution adapté à ses 

besoins. La lettre d’Astrid va être envoyée au maire avec l’adresse des producteurs. On se pose la 

question de l’envoyer également à la commune de chaque producteur pour que les maires appuient 

la demande de l’AMAP. 

Un adhérent qui travaille à France 3 a évoqué la possibilité de diffuser un reportage si notre demande 

n’aboutissait pas. 

Assemblée générale 
Pour l’assemblée générale 2021, il serait bien de pouvoir organiser un pique-nique au Val soleil avec 

tous les adhérents pour clôturer l’histoire de l’AMAP avec ce lieu.  
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